Kiosque courtois 
(Semaine du 13 au 19 mai) 
Le dicton du jour 

« A la saint Qatar, de Paris la racaille s’empare. A la sainte Marine de Paris la racaille se débine »…

France 
Emeutes au cœur de Paris : les mensonges du système 
L’événement majeur de cette semaine aura été la mise à sac du centre de Paris par des bandes venues des banlieues de l’immigration, à l’occasion de la victoire du club qatari Paris‑Saint‑Germain en coupe de France. 

Dès le dimanche soir, des magasins des Champs‑Elysées sont pillés, des voitures brûlées, l’avenue et les rues alentour transformées en champ de bataille. Sur le coup, ces violences sont très peu commentées par les médias centraux du régime qui se bornent à déplorer de « légers débordements ». Comme ce journaliste qui, en direct, se fait littéralement sauter dessus par des racailles qui brandissent des drapeaux marocains et algériens et hurlent en arabe, mais qui, une fois le calme revenu, assure que ce ne sont que des jeunes voulant « fêter une victoire sportive » (sic !). Pour Bertrand Delanoë, je cite : « C'est dommage qu'il y ait eu une poignée de perturbateurs (sic !), les débordements ont été contenus, la fête n'a pas été gâchée ». 
Dans la journée de lundi, les premières vidéos commencent à paraître sur les réseaux Internet, mais toujours rien dans la grosse presse. Et si le lundi soir, les débordements de violences sont tels que les médias aux ordres sont contraints d’en parler, c’est pour se livrer à un véritable festival de désinformation ! Certains reprennent servilement les déclarations des membres du gouvernement qui accusent les supporters « d’extrême droite », « hooligans » et autres « ultras ». Alors que les images démentent totalement ces accusations, à aucun moment le terme « racailles » n’est employé pour désigner les vrais coupables. Les médias centraux préfèrent mettre en place des « éléments de langage », comme le « concept freudien » d’« emballement des foules » ou encore le « manque d’anticipation » de la préfecture de police, de la ville de Paris, voire du maire du XVIe. A chacun ses enfumages. 
Jean‑Christophe Cambadélis, vice‑président du Parti socialiste européen, par ailleurs multirécidiviste lourdement condamné dans les scandales Argos et Mnef, n’hésite pas pour sa part à parler de « connexion » entre, je cite : « Les manifestants contre le "Mariage pour tous" et les hooligans qui gravitent autour du PSG. Là, il y a eu la conjonction des deux et évidemment ils s'en sont donnés à coeur joie ». Fin de citation. Un mensonge énorme... Une vidéo de BFMTV, rapidement retirée mais encore visible sur le site FdeSouche, donne la parole à un témoin direct, habitant du XVIe, pour lequel les émeutiers étaient, je cite : « des Noirs et des Arabes ». De fait, aucun des vingt casseurs arrêtés, sur les milliers en action, n’est supporter du PSG. 

Pour Marine Le Pen, la classe politique, Manuel Valls en tête, s’est totalement discréditée en tentant une nouvelle fois de travestir la réalité. Pour la présidente du Front national, interrogée par la Chaîne parlementaire, ces événements signent, je cite : « L’échec absolu de la politique d’immigration ». Elle dénonce, je cite encore : « Les signaux de laxisme d’Etat donnés par Mme Taubira et avant elle par l’ensemble des ministres de l’Intérieur de Nicolas Sarkozy », poursuivant, je cite toujours : « Idéologiquement, on n’a pas voulu déplaire au Qatar (…) un pays qui arme, aide et assiste tous les islamistes radicaux du monde [et] dont l’argent a corrompu une classe politique lâche et impuissante ». Marine Le Pen a une nouvelle fois souligné ce que d’aucuns ne souhaitent voir : le lien consubstantiel entre immigrations de masse et violences urbaines. Selon Le Figaro, la facture de ces émeutes se monterait à un million d’euros. Ce coût comprend les dégâts matériels et les vols mais aussi les coûts liés à la prise en charge des trente blessés et aux dépenses de sécurisation. Une facture élevée pour ce que le préfet de police de Paris, Bernard Boucault, avait voulu considérer comme des « festivités ». Dans le même entretien à LCP, Marine Le Pen a proposé que ce soit les autorités de l’émirat du Qatar qui prennent en charge cette facture. « Ils ont les moyens, eux, alors que les Français ne les ont plus », a‑t‑elle ironisé. 
De nombreux casseurs proviennent de la tribune « Auteuil » du Parc des Princes. Une tribune en totalité ethnique et gauchiste. La transition du football populaire des supporters enracinés, au « football business » des bandes ethniques, s’est opérée, en 1991 avec le rachat du club par Canal+. A l’époque, le phénomène majeur auxquels veulent faire face les nouveaux propriétaires est ce qu’ils appellent le « problème Boulogne », du nom de la tribune historique de supporters parisiens enracinés. Aidé par le Conseil régional à majorité socialiste, Canal+ organise donc la création de toutes pièces, contre rémunération, d’une nouvelle tribune cosmopolite de supporters affidés, la fameuse tribune « Auteuil ». La rivalité entre les deux tribunes dépassera largement le simple cadre du club. Il semble, au vu des événements de ce début de semaine, que la créature ait échappé à ses maîtres. 

De 1998 à 2002 Manuel Valls était vice‑président chargé des finances du Conseil régional d’Ile‑de‑France. La collectivité socialiste a alors passé plusieurs conventions avec le PSG. Deux objectifs : éliminer les supporters blancs de la tribune Boulogne et faire venir des spectateurs des banlieues de l’immigration. Pour cela, Valls a mis des billets gratuits à la disposition de ces derniers. Il n’est que de se promener autour du Parc des Princes, tout proche de ce studio, pour constater que les posters géants qui « ornent » la grille de ceinture de l’édifice font une part exclusive à l’immigration afro‑maghrébine. On y cherche en vain le moindre visage blanc. 

SOS Racisme, fort de son idéologie, joue un rôle prépondérant dans les changements survenus au Parc des Princes ces vingt dernières années. Officiellement présent dans le stade pour, je cite : « Prévenir les actes racistes », SOS Racisme effectue en réalité un travail de sape permanent sur les supporters enracinés tout en faisant la promotion des groupes multiethniques adhérents à leur idéologie. Encore aujourd’hui, malgré le fait que tout groupe organisé ait été évincé du Parc des Princes, SOS Racisme continue de jouer les polices politiques dans les tribunes et tente d’y imposer sa propre politique. 

En 2011 et 2012, le Qatar Investment Authority, fonds d’investissements souverain de l’émirat du Qatar, rachète le club, lui apportant des moyens financiers considérables. Nassir Al‑Khelaïfi en devient le président du conseil de surveillance. Il semble que ces nouveaux propriétaires ont subi le très fort retour de bâton de leur politique commerciale. En injectant des millions d’euros dans leur joujou, ils se sont, certes, assurés une sélection exceptionnelle, mais ils ont aussi tué l’âme du club. Après avoir envisagé de déplacer le PSG du Parc des Princes vers le Stade de France, plus proche du public ethnique qu’ils visent, c’est au logo historique du club qu’ils ont voulu s’attaquer par la suppression du berceau et de la fleur de lys qui rappellent que Louis XIV est né à Saint‑Germain‑en‑Laye, en 1638. L’émirat islamiste semble manifestement victime de son propre travail de sape. La nouvelle classe de supporters qu’il a créée avec l’appui des dhimmis socialistes, et qu’il subventionne avec l’argent de la rente pétrolière, est la même que celle qui a mis le centre de Paris à feu et à sang. Nos chers émirs entendaient se servir du club comme d’une vitrine alléchante auprès de l’opinion publique française : c’est un peu raté. 
Monde 

Les méthodes musclées des princes qataris 
Même certains musulmans commencent à s’interroger... Ainsi d’Abdeslam Ouaddou, ancien footballeur professionnel à Nancy, qui a lancé une véritable offensive visant à sensibiliser l’opinion internationale sur les méthodes musclées du Qatar à l’encontre des footballeurs. Il déclare, je cite : « Des Américains, des Anglais, des Danois, des Hollandais et des Allemands m’ont sollicité pour que j’en parle. C’est une affaire de dimension internationale » pointant du doigt, je cite encore, l’emploi par les Qataris de « méthodes barbares ». L’ex‑défenseur de Nancy dénonce notamment des permis de sortie confisqués, une liberté de mouvement contrôlée, ou encore des salaires impayés. Ouaddou déplore l’absence de soutien politique dans sa démarche. Silence des médias de l’oligarchie, qui souhaitent ménager la susceptibilité de nos chers émirs. Quant aux caciques de l’UMPS, ils ont fait de Doha leur lieu favori de villégiature, sans doute tous frais payés. 

Syrie : les rebelles utilisent le gaz sarin et s’adonnent aux délices de l’anthropophagie 
La magistrate suisse Carla Del Ponte dénonce les méthodes employées par les rebelles syriens, à propos de l’emploi d’un gaz inodore et mortel, le gaz sarin. L'ancien procureur du Tribunal pénal international pour la Yougoslavie assure, je cite : « Selon les témoignages que nous avons recueillis, les rebelles ont utilisé des armes chimiques ». Des propos qui contredisent ceux de Washington, qui assure pour sa part avec, je cite : « Différents degrés de certitude » que l’usage d’armes toxiques est l'apanage du camp Assad. 
Par ailleurs, une vidéo macabre connaît actuellement un certain succès sur le net : on y voit un rebelle arracher le cœur d’un soldat des troupes régulières de Bachar el‑Assad, et, sous les cris de Allah ouakbar vociférés par ses compagnons, le porter à ses lèvres avec l’intention évidente de le croquer tout cru. Bref, une scène qui vous donne envie de vous convertir à l’islam pour aller vous battre aux côtés des rebelles syriens avec des armes obligeamment prêtées par MM. Hollande et Fabius. C’est d’ailleurs ce que font plusieurs « dizaines » de « Français » (sic), selon le ministre de l’Intérieur, Manuel Valls. Dans un article récent, le journal Le Monde détaille le fonctionnement des filiales djihadistes françaises, et l’impuissance de notre justice face à ces volontaires. Notre excellent confrère Minute propose une solution simple pour traiter ce problème : le poteau d’exécution. Pas pour Hollande, bien sûr, mais pour nos djihadistes. 
Attentat en Libye, une instabilité téléguidée ? 
Un attentat à la voiture piégée a fait au moins quinze morts et une trentaine de blessés lundi à Benghazi. Cet attentat, en plein jour et sur le parking d’un hôpital, visait visiblement à faire un maximum de victimes civiles. Le nouveau régime, accusé par les opposants de complaisance envers les anciens partisans de Kadhafi, ainsi que de nombreuses antennes étrangères, sont les cibles de cette violence. La ville de Benghazi, noyau dur de la guerre civile et fief des rebelles financés par les pays du Golfe semble pourtant une cible peu probable pour des factions djihadistes ou anti‑gouvernementales et l’on peut se demander si ce climat d’instabilité n’est pas entretenu volontairement par les pays, comme le Qatar, qui ont financé et encouragé le conflit, en vue d’asseoir définitivement leur influence dans la région. 
Connivences entre Israël et les opposants au régime Syrien 
Pour ceux qui en doutaient encore, les connivences entre Israël et les opposants au régime syrien sont maintenant plus que confirmées. Suite aux récents bombardements israéliens sur la Syrie, un individu présenté comme, je cite, un « Leader de la rébellion syrienne » est apparu à la télévision israélienne pour se réjouir de l’agression militaire à laquelle Damas a fait face. Cet événement vient s’ajouter aux déclarations d’amitié envers Israël d’un autre chef terroriste salafiste, il y a un an, ainsi qu’aux armes israéliennes reçues par les opposants ou encore l’aide tactique et médicale apportée à ces derniers par l’état hébreu. Israël s’appuie sur les djihadistes syriens pour mettre à mal un régime qui soutient le Liban et la Palestine. Ces mêmes djihadistes profitent très largement de l’intervention israélienne dans ce conflit. Curieux liens entre deux camps qu’à priori tout opposeraient, mais qui s’expliquent très bien quand on connaît les relations d’interdépendance de l’Etat hébreu et les pays du Golfe comme le Qatar ou l’Arabie saoudite, naturellement sous l’aile protectrice et tutélaire de l’Hyperpuissance. 
Propos prophétiques de Vladimir Poutine sur l’Europe 
Début février, Vladimir Poutine a déclaré devant la Douma, je cite : « En Russie, vivons Russes ! Toute minorité, si elle veut vivre, travailler et manger en Russie, doit parler le russe et respecter les lois russes. S'ils préfèrent la charia, alors nous leur conseillons d'aller aux endroits où c'est la loi du pays. La Russie n'a pas besoin de minorités. » Et le président russe de conclure, je cite toujours : « On ferait mieux de tirer les leçons du suicide de l'Amérique, de l'Angleterre, de la Hollande et de la France si nous voulons survivre en tant que nation ». Fin de la citation. Sans commentaire… 

